
Pour ce numéro, nous rencontrons Georges Théodore, Grand Maître de la confrérie qui vient de prendre sa retraite après 45 ans
 au service de la confrérie. Il nous raconte quelques faits et anecdotes sur celle-ci.
Quand est née effectivement la confrérie ?
On a fêté le 46ème anniversaire, mais la confrérie était déjà pratiquement prête une bonne année avant, c’est donc dans les années 1974 – 1975 !
Quelles ont été les instigateurs de cette création ?
L’idée est venue d’un coup de fil de Robert Allard. Il m’a téléphoné un jour en me disant ; « Est-ce que tu ne crois pas qu’on pourrait faire une confrérie sur 
Orval ? » . A ce moment-là, il y avait les Herdiers, le Maitrank, Saint Arnould, le Matoufé à Marche et c’est à peu près tout. Faut dire qu’à l’époque, l’Orval 
n’était pas connue comme aujourd’hui ! J’ai dit à Robert, oui on peut se voir et on s’est vu assez rapidement avec Jean-Marie Sindic. J’avais contacté 
Jacques Lavigne et Richard Delviesmaison qui m’ont dit avec Robert Allard, on aime autant attendre un peu ! Nous avons pris contact avec Alfred Leroy 
pour qu’il nous donne les renseignements sur la procédure à suivre pour créer une confrérie.
Donc au début, il y avait Robert Allard, Jean-Marie Sindic et toi ?
Oui, c’est bien ça. Puis est arrivé assez rapidement Deraymond qui était greffier, puis son fils, Maurice Bodlet de Jamoigne qui était président de Semois 
de Vierre, Marthe Guerlot qui était présidente du S.I. de Villers, Henry Dambly. On s’est réuni quelque fois puis on a décidé de se lancer. Robert Allard s’est 
occupé du costume. On s’est réuni un beau jour à l’Ange Gardien pour s’autoproclamer « Confrérie des Sossons d’Orvaulx ». Quand il revendique le titre 
de fondateur, c’est vrai mais c’est UN des fondateurs. Il aurait souhaité centrer la confrérie sur Villers, mais on s’y est opposé, on voulait que ce soit centré 
sur Florenville.
À l’époque c’était déjà une asbl ou une association de fait ?
C’était une association de fait durant quelques années. Après quelques Chapitres, Robert Allard qui avait souhaité garder le poste de Trésorier ne donnait 
toujours aucun compte. On s’est dit à ce moment là qu’il fallait organiser la confrérie. Nous avons eu une réunion aux Hayons avec mon père, Charles 
Leleu qui était mayeur à Izel et les membres fondateurs pour avoir les comptes, ce que Robert n’a pas voulu ! Alors, la réunion c’est assez vite emballée et 
s’est mal terminée. Le lendemain Jean-Marie Sindic c’est présenté chez Allard avec un huissier pour aller rechercher les toges, le tissu etc … Mais il s’est fait 
mettre à la porte évidemment, il n’avait aucun mandat pour le faire ! C’est à ce moment qu’on a décidé de passer en asbl. On a réuni tous les membres 
de l’époque et Robert Allard ne s’est pas présenté donc d’office il s’était exclu de la confrérie.
Toi tu as donc été Grand Maître depuis le début ? Il y en a eu d’autres avec toi ?
Oui, je le suis depuis le début. Il y a eu également avec moi Richard Delviesmaison, Jacques Lavigne et puis Jean-Marie Sindic
C’est rare, une confrérie avec deux Grands Maîtres !
Oui, et ce n’était pas vraiment indispensable, mais comme Jean-Marie était également fondateur et pour ne pas dire Vice Grand Maître ou vice-président, 
on a mis deux grands Maîtres !
Si tu devais retenir deux ou trois faits marquants de la Confrérie ….
Ce fût d’abord les péripéties du départ de la confrérie, puis le rassemblement des confréries à Florenville.  C’était Marcel Schutz qui était à ce moment 
rentré au Grand Conseil qui en avait la responsabilité, mais ce fût quand même une grosse organisation. Ça a été mené de main de maître, parce que 
ce fût quand même un grand succès. Il y avait une soixantaine d’échoppes, et la place était noire de monde.
Il y a eu aussi notre voyage à l’hôtel Hilton à Bruxelles. En fait quand on a créé la confrérie, ça s’est fait sans aucune concertation avec la Brasserie ou 
l’Abbaye. Donc quand elle l’a appris par la presse, la Brasserie, qui n’avait pas de trop bon rapport avec Robert Allard, à dit de suite qu’ils se tenaient à 
l’écart de la confrérie. Puis après quelques années, Jean-Marie a eu de bonnes relations avec le Père Bruno, fils d’un notaire de Neufchâteau et qui était 
Moine, mais pas attaché à l’Abbaye.  C’est lui d’ailleurs qui était délégué commercial de la brasserie. Un beau jour, il a dit qu’il fallait que l’on se voie et il 
nous a invité à l’hôtel Hilton à Bruxelles. Lors de cette rencontre, on s’est expliqué avec le Père Bruno, on lui a retracé les débuts de la confrérie et à la fin 
de la rencontre, on a donné la médaille à Père Bruno qui l’a acceptée. Depuis lors, les relations avec la Brasserie ont toujours été franches et cordiales et 
la Brasserie a toujours été là pour nous aider. Ils nous ont par exemple donné la gestion de la foire de Libramont ce qui nous a permis d’avoir de bonnes 
rentrées financières et une bonne trésorerie. 
Ce n’est pas vraiment le but d’une asbl !!!
Tout à fait. C’est pourquoi un beau jour, Richard Delviesmaison qui était également au Lion’s où il y avait une action sociale à proposer que l’on fasse de 
même et c’est comme ça qu’à commencé le Sosson Social. On a quand même depuis lors distribué je crois pas loin de cent milles euro à des associations 
régionales
Un petit regret ?
Non non pas du tout. J’avais déjà pensé il y a deux trois ans m’en allé, parce qu’il y a un temps pour tout et je pense que maintenant les conditions étaient 
vraiment réunies pour pouvoir partir. Il faut laisser la place aux jeunes pour que la confrérie puisse se renouveler.
 Louis-Marie KEMP
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Coordonnées bancaires de la Confrérie :
Pour la Belgique : IBAN : BE71 7326 1114 0669 - BIC : CREGBEBB
Pour la France : IBAN : FR76 1513 5001 8004 0719 9442 - BIC : CEPA FRPP 513
Nous acceptons également les chèques français.

rappel de Cotisations 
Nous constatons que parmi nos médaillés certains ne sont plus en règle de 
cotisation, et ce depuis plusieurs années.
Cette année, particulière, est une année sans rentrée financière. C’est pour cela 
que nous avons d’autant plus besoin de vous.

Avis aux retardataires,
La cotisation est fixé à 20€ dont une partie est versé au compte « Solidarité ».
Votre cotisation est témoigne de l’intérêt que vous portez à la confrérie depuis 
votre intronisation.
N’oubliez pas notre devise : 
Fayez toudjou l’bin t’t~autou d’vou avu l’cûr lôrdge èt amitieû 

Sébastien, le Grand Argentier
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POUR FAIRE LE POINT SUR L’ÉVOLUTION DE LA BRASSERIE D’ORVAL 
& DES TRAVAUX QUI SONT EN COURS

COMPOSTELLE - FIN DU SECOND PARCOURS
Après avoir vécu une fantastique aventure sur 
le chemin de Compostelle en 2020, l’appel du 
chemin s’est à nouveau manifesté en 2021 mais 
par d’autres voies, celle du Puy-en-Velay jusque 
St Jean Pied de Port puis le camino del norte ou 
chemin du nord par Irun et San Sebastian. Le 
chemin du nord longe le golfe de Gascogne et je 
prévois de le quitter avant Gijon. Je prendrai alors 
le camino primitivo par Oviedo et qui me conduira 
à Saint Jacques de Compostelle. 
Comme l’année dernière, j’ai repris mon bâton de 
pèlerin le 1er juillet pour prendre la direction de 
Luxembourg, Schengen puis Metz avant de prendre 
la direction de la Bourgogne par Langres, Dijon 

Et voilà, il fallait une première fois… C’est 
chose faite ! 
Georges, Grand Maître depuis toujours et 
membre fondateur de notre confrérie, vient 
de passer le flambeau.

Merci à vous, Georges et Robert, d’avoir mis 
au monde ce beau bébé !

Merci à vous, Georges, Jean-Marie, 
Jacques, Richard, de l’avoir porté à bout de 
bras durant toutes ces années.

C’est clair que son enfance, parsemée 
d’obstacles et d’embûches, n’a pas 
toujours été « rose ». Son adolescence fût 
tout autant tourmentée… C’est qu’il avait 
du caractère le petit ! Mais rien n’y fit : tels 
des parents soucieux de 
voir leur enfant devenir 
quelqu’un de bien, 
vous l’avez pris par 
la main et guidé 
à travers les 
années jusqu’à 
l’âge adulte. 

Aujourd’hui, vous nous le laisser, prêt à 
voler de ses propres ailes.
Tel un bateau, il va falloir, durant les années 
à venir, tenir le cap, affronter les vagues et 
les tempêtes qui, immanquablement, se 
dresseront sur sa route. Mais l’équipage , 
formé de main de maître par Georges et 
rassuré en sachant que celui-ci ne quitte 
pas le pont pour autant, est prêt à affronter 
les embruns et les orages. 
Louis-Marie, notre nouveau capitaine, à 
la barre nous en sommes certains, saura 
garder le navire à flot et le conduire vers de 
nouveaux horizons.
Merci à Georges pour son dévouement,

éditorial
En guise d’ CONFRÉRIE DES SOSSONS D’ORVAULX

COMPTE RENDU DU CHAPITRE 2021
Pour la deuxième année consécutive, il a fallu se résoudre à annuler la tenue du 
chapitre en présentiel vu les conditions sanitaires du moment.

Le grand conseil a cependant voulu que cette manifestation se déroule malgré 
tout et a recheché des solutions.

Très vite a germé l’idée d’éditer un ticket tombola collector qui permettrait de 
laisser à tout le monde un document souvenir et contact a été pris avec un éditeur 
pour la réalisation de ce billet.

La confrérie a su se doter d’une série de lots de qualité dont deux verres Orval en 
cristal du Val Saint-Lambert. 

L’opération était lancée mais le Grand Conseil voulait associer ce projet de 
solidarité à un moment de convivialité et donc Marc et Philippe ont été chargé de 
trouver un traiteur qui soit à même de servir un plat à emporter pour le déguster 
le jour du chapitre.

Le choix s’est porté sur le restaurant « Le Franklin » de Virton et la distribution des 
commandes s’est faites via les points de vente d’Euroboisson et de Masières où 
plusieurs togés ont été associés.

Enfin pour couronner le tout, le Grand Conseil a réalisé un chapitre virtuel qui 
a été accessible sur internet le dimanche 24 avil à 11h00. Au cours de ce chapitre 
un membre d’honneur a été intronisé  : il s’agit de Hugues Hubert le gérant  
de l’Ange Gardien et la toge a été conférée à Jean-Claude Jacob et  
Christian Lanotte, le tout avec la participation du président du Conseil Noble de la 
Province, André Malarme. 
Ce chapitre a été suivi du tirage de la tombola. 

et Beaune. En Bourgogne, la pluie a fait place au 
beau temps et ce sont de magnifiques paysages 
qui se sont offerts à moi à travers les grands crus. 
Je n’hésiterai d’ailleurs pas à faire tamponner ma 
crédentiale au Clos de Vougeot où j’ai été très bien 
accueilli ! 
A Cluny, la solidarité au sein de notre confrérie a 
encore frappé !  Thierry Daune, notre confrère togé, 
et Marie-Claire ont profité d’un déplacement dans 
le Sud de la France pour me ravitailler en Orval au 
pied de la très célèbre abbaye. Inutile de dire que le 
divin breuvage servi dans les meilleures conditions 
a été apprécié à sa juste valeur ! 

SOSSONS D’ORVAULX
TOMBOLA 45e Chapitre

Lot N° gagnant

1 1 verre en cristal Val Saint Lambert 533
2 1 verre en cristal Val Saint Lambert 572
3 1 plateau de service 613
4 1 plateau de service 679
5 1 plateau de service 397
6 1 coffret avec les mini-bouteilles 394
7 1 coffret avec les mini-bouteilles 313
8 1 coffret avec les mini-verres  61
9 1 coffret avec les mini-verres  399

10 1 petite plaque émaillée 471
11 1 petite plaque émaillée 370
12 1 miroir 252
13 1 miroir 335
14 1 miroir 131
15 1 seau à glace 480
16 1 seau à glace 393
17 1 seau à glace 282
18 1 verre Montgaillard 285
19 1 verre Montgaillard 696
20 1 verre Montgaillard 375
21 1 verre Montgaillard 653
22 1 bouteille de 3L 241
23 1 bouteille de 3L 554
24 1 bouteille de 3L 221
25 1 bouteille de 3L 357

L’ensemble du projet a demandé 
beaucoup de prestations de la 
part du Grand Conseil, que ce soit 
la finalisation du billet collector, 
l’organisation de la tombola,  
le choix et la distribution des repas ou 
les répétitions pour le chapitre virtuel, 
le tout dans le respect des règles 
sanitaires en place. 
Mais la formule a été unanimement 
saluée et s’est soldée par la vente de 
308 repas et 425 billets de tombola. 
Le chapitre a lui aussi été suivi par 
de nombreux médaillés ou togés qui 
n’ont pas hésité à publier des photos 
de leur repas familial ou entre amis.  
Ce fut assurément une réussite et le 
Grand Conseil peut se féliciter d’avoir 
pu apporter un peu de baume au 
cœur des togés en ces temps difficiles 
de confinement et d’interdictions de 
se rassembler en grand nombre.

Espérons que l’année prochaine nous permettra d’organiser un vrai chapitre avec 
la présence de chacun.

Ph. Brozak

Fondateurs de gauche à droite :
Inconnu(A), Henri Dambly(B), Maurice Bodlet(C), Jean Henry(D),
Mathe Guerlot(E), Jacques Lavigne(F), Robert Allard(G), Guy Gaillet(H), 
Pierre Graide(I), André Goffinet(J), Albert Husson(K), Georges Théodore(L), 
Julien de Rémont(M). 
Il manque l’identification des  personnes en arrière plan dont on ne voit pas 
le visage. 
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sa patience, son 
temps, son verbe 

et tout ce qu’il aura 
apporté à notre 
chère confrérie.

Et maintenant… que 
l’aventure continue !

Des villes comme Dijon et Beaune m’ont beaucoup 
marquées par la richesse de leur patrimoine et 
la splendide cathédrale du Puy est le passage 
obligé pour tous les Jacquets qui entreprennent 
la voie du Puy. Le Sud-Ouest de la France m’offrira 
également de magnifiques souvenirs par les 
cathédrales, châteaux, prieurés, ponts médiévaux, 
fortifications, etc. 
A ce jour du 9 septembre, j’ai quitté Bilbao depuis 
deux jours et atteindrai Santander, toujours sur 
la côte, ce dimanche 12 septembre. 1962km ont 
été parcourus et la distance totale jusque Saint 
Jacques devrait se situer entre 2.600 et 2.700km. 
Ultreïa !
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NOTRE ASSEMBLÉE GÉNÉRALE MON CHEMIN VERS ST JACQUES DE COMPOSTELLE 2020 
UN SÉRIEUX DÉFI FACE AU COVID.
PARTIE 2PARTIE 2

De Saint Jean Pied de Port à Puente La ReinaDe Saint Jean Pied de Port à Puente La Reina
En quittant Saint Jean Pied de Port sous un beau 
ciel étoilé, j’ai rapidement compris pourquoi la très 
envoutante traversée des Pyrénées représentait 
l’un des temps forts du pèlerinage. Après deux 
heures d’ascension, il est important de se retourner 
et d’admirer la vallée. Les Pyrénées m’offriront le 
plus beau spectacle de tout le chemin. Proche 
du sommet, une pierre mentionne le passage en 
Espagne et la région de Navarre. Cette pierre et la 
petite fontaine voisine où coule une eau délicieuse 
sont des endroits magiques pour les pèlerins.

En Navarre et toujours seul, ce sera un long 
chemin depuis Roncevaux, ce lieu mythique où 
résonne encore le son du cor de Roland, jusque 
Pampelune. 
C’est une très belle région faite de chemins de 
campagne ou de bois, un réel paradis pour les 
randonneurs et les VTTistes. Je traverserai des 
villages très propres avec des maisons aux 
balcons particulièrement bien fleuris. J’arriverai à 
Pampelune tôt un dimanche matin et les petites 
rues légendaires sont très calmes. Après la visite 
de la cathédrale Sainte Marie, je quitterai la ville 
pour attaquer peu après la longue ascension vers 
le col d’Alto Del Perdon et ses statues métalliques. 
L’arrivée au sommet est magique et le paysage 
offert par chaque versant est somptueux. En se 
retournant, on distingue encore au loin Pampelune 
et la descente de l’autre versant se fera dans les 
galets. C’est en fin d’après-midi que je rejoindrai 
la très jolie ville médiévale de Puente La Reina, très 
connue des pèlerins. C’est d’ailleurs à cet endroit 
que le chemin d’Arles rejoint le camino frances 
après l’ascension du Somport dans les Pyrénées et 
le camino Aragones. 
Chose inhabituelle sur le camino frances, je ne 

verrai que très peu de pèlerins lors des premiers 
jours en Espagne et la raison est bien connue. En 
revanche, pas de souci pour les logements même 
si les règles pour combattre la crise sanitaire sont 
strictes. Prise de température, lavage des mains, 
désinfection du sac et des chaussures sont le lot 
quotidien dans les gîtes et refuges pour pèlerins.

De Puente La Reina à BurgosDe Puente La Reina à Burgos
Après Puente La Reina, je retrouverai de beaux 
chemins de campagne et une très jolie vue de loin 
du village de Cirauqui baigné par le soleil attirera 
mon attention. 
J’aurai la chance de marcher ensuite deux 
jours avec un autre pèlerin jusque Najera. Nous 
sommes dans l’attirante région vinicole des Rioja 

et sa capitale Logrono. Chose exceptionnelle sur 
le caminos frances habituellement très fréquenté, 
nous ne verrons pas d’autres pèlerins pendant ces 
deux jours.

C’est seulement à l’approche de la grande ville 
de Burgos que j’aurai l’immense bonheur de 
tomber sur un groupe de quatre autres pèlerins. 
À Burgos, la cathédrale Sainte Marie commencée 
au 13e siècle et terminée au 16e est un immense 
vaisseau gothique classé au Patrimoine Mondial 
de L’Unesco, une cathédrale cataloguée comme la 
plus belle d’Espagne et une des plus importantes 
d’Europe. Laissons la parole à un pèlerin poète, 
Alvaro Cunqueiro, pour la décrire : « cette fleur du 
gothique, énorme et délicate. Ses fines flèches 
plus légères que l’air qui les habite … »

De Burgos à LeónDe Burgos à León
C’est peu après Burgos que notre groupe de 5 
pèlerins fera connaissance avec la célèbre meseta 
et ses immenses plaines assez désertiques, sans 
arbres et où il peut faire très chaud en été. Cette 
traversée prendra 5 jours mais ne nous semblera 
toutefois pas trop longue.  
Nous resterons ensemble jusque León. Avec 
Saint Jacques de Compostelle, León restera pour 
moi la plus belle ville sur le camino frances. Ses 
petites ruelles pittoresques et ses places sont de 
remarquables endroits pour flâner et se désaltérer. 
Je garderai aussi un très bon souvenir de sa 
cathédrale, ses lignes épurées et les magnifiques 
vitraux qui la différencie fondamentalement de 
celle de Burgos. La construction de la cathédrale 
de León s’est inspirée du gothique français: la 
cathédrale de Reims pour son plan en croix latine 
à trois nefs, celle d’Amiens pour les tours et celle 
de Chartres pour la façade. Cette cathédrale m’a 
le plus plu. 
Le groupe de cinq deviendra quatre avec Diego, 

Fallait-il être un peu fou ou terriblement optimiste 
quand début avril nous avons rentré le « dossier 
sécurité » pour l’organisation de notre VTT.
Et bien, pari tenu, puisque c’est ce samedi 12 
et dimanche 13 Juin que nous avons organisé 
la huitième édition de notre Marche et VTT. 
Contrairement aux autres années, cette huitième 
édition s’étendait sur deux jours, et ce au vu du 
succès de l’édition 2019. En effet avec près de 
800 participants lors de l’édition 2019 les parkings 
étaient arrivés à saturation  ! Bien nous en a pris, 
puisque le VTT du samedi a attiré à lui seul un peu 
plus de 800 participants. La mise à sens unique 
de la voirie, bien que faisant faire un détour aux 
participants venant de Neufchateau, a permis 
une grande fluidité dans la circulation sur le site. 
La marche du dimanche a attiré quelques 450 
personnes soit près de 1300 personnes sur le WE, 
dont détail ci-dessous

 

Record absolu !Record absolu !  
Il faut dire que le beau temps de ce week-end 
(un des seuls) incitait aux pratiques sportives 
en extérieur. Nous étions également l’une des 
premières organisations de l’ère post covid !
C’est donc dans ce magnifique site des Epioux, 
son château des maîtres de forges, ses 1.500 
hectares de forêts et ses quatre étangs artificiels, 
que nous avons accueilli nos hôtes. Propriété du 
CPAS de Mons, ce superbe domaine était réputé 
pour son intense activité sidérurgique. Aujourd’hui, 
il offre de nombreuses possibilités de promenades 
et s’avère être un terrain idéal pour la pratique du 
VTT. Les VTTistes ont eu le choix entre 5 parcours 
allant de 17 à 55 kilomètres.

Après l’effort, le réconfort ! Après l’effort, le réconfort ! 
Le bar était installé dans le chalet «  le Ropieur  » 
et les participants étaient accueillis sous deux 
chapiteaux ouverts permettant une bonne 
circulation de l’air. Le service s’est fait à table 

VTT ET MARCHE DES SOSSONS D’ORVAULX 
SAMEDI ET DIMANCHE 12 ET 13 JUIN 2021 

originaire de Valence et qui sera notre guide jusque 
Santiago. Avec lui, plus de souci de réservation dans 
les auberges. Quand il trouve une guitare en fin de 
journée dans une ‘albergue’, il en joue volontiers 
et c’était une véritable bénédiction. Gaël vient de 
Marseille et ses connaissances ornithologiques, 
de musique et de cinéma étaient très appréciées. 
Enfin, Barbara a commencé le chemin depuis son 
domicile dans la région de Zurich le 22 juin pour 
rejoindre la voie du Puy en Velay et les discussions 
de fond avec elles étaient très enrichissantes. 
La région de Castille et León après celle de Rioja 
marque aussi les esprits. 
Il y a tout d’abord, après Burgos, les paysages 
typiques de la meseta déjà évoqués qui conduisent 
inévitablement vers les collines d’Astorga en 
passant par Foncebadon. La descente de la 
montagne entre la Croix de Fer et Ponferrada 
est un régal pour les yeux. L’étape suivante vers 
Villafranca Del Bierzo sera aussi de toute beauté et 
nous fera découvrir les vins locaux. Enfin, la cerise 
sur le gâteau sera la très exigeante montée de 
sept kilomètres jusqu’ O Cebreiro et si un lecteur de 
cet article l’a expérimentée, il ne l’a certainement 
pas oubliée !

Passage en GalicePassage en Galice
À partir de là, la Galice nous tendait les bras. Son 
parcours accidenté sollicite bien les mollets mais 
la beauté des paysages d’alpages est à ce prix. Le 
lever du jour est toujours un régal avec le vert des 
pâturages et les rayons de soleil qui illuminent les 
forêts. Ce sont de beaux chemins de campagne 
bucoliques avec des murets anciens de pierres 

qui, s’ils pouvaient parler, auraient certainement 
de belles histoires de pèlerins à raconter. Le 
camino traverse de nombreux villages agricoles 
où les rousses de Galice, la race bovine locale, 
sont reines.
La borne des 100 derniers kilomètres nous 
rappelle l’imminence de Santiago. 

C’est le 16 septembre 
que Diego, Gaël, 
Barbara et moi 
rejoindrons la Praza 
do Obradoiro, cette 
grande place devant 
la célèbre cathédrale 
de Saint Jacques de 
Compostelle. 
L’émotion est présente 
mais pas trop, les 
travaux de réfection 
intérieurs et extérieurs 
de la cathédrale 
avant l’année sainte 
y sont probablement 
pour quelque chose.
Le lendemain, Bar-
bara, Gaël et moi 
reprendrons le chemin 

pour le Finistère ou Fisterra que nous rejoindrons trois 
jours plus tard. 

La borne 0,000km tout 
au bout est bien connue, 
elle est synonyme
d’aboutissement. 
C’est un nouveau grand 
moment de réjouissance. 
Le jour suivant, c’était 
les derniers préparatifs 
pour terminer le périple 
à pied jusqu’à Muxia, 
distante d’une trentaine 
de kilomètres. Le retour 
vers Santiago se fera en car et ce déplacement 
motorisé était assez interpellant.
En matière de Covid, en Espagne, on sentait la 
méfiance des locaux.
Quand nous en croisions sur le chemin, ils 
changeaient de côté pour garder une distance 
et avaient le regard suspicieux. Il faut dire que les 

pèlerins portaient systématiquement le masque 
dans toute localité mais le retiraient aussitôt 
après car ce n’était pas tenable. Je me rappelle 
aussi de grands dortoirs comme à O Cebreiro 
où une bonne partie des lits étaient enveloppés 
de film plastique pour en interdire l’accès. Cette 
situation était assez déprimante. 
Mais je ne garderai que des souvenirs positifs de 
ce pèlerinage de 2.400 km qui m’a fait vivre de 
nombreux moments de pur bonheur, de partage 
et de découverte. Comme j’ai coutume de le 
dire, c’est un appel comblé et une formidable 
aventure dans un contexte qui n’était pas simple 
au départ mais qui fut totalement maitrisé. 
Cette année 2020 était probablement la plus 
attrayante par le nombre réduit de pèlerins. A titre 
indicatif, en temps normal, il arrive entre quatre à 
cinq milles pèlerins tous les jours à Saint Jacques. 
Le jour où j’ai reçu ma Compostela à l’accueil 
des pèlerins de Santiago, nous étions 219 … Cette 
situation particulière en 2020 ne m’a empêché 
de recevoir une autre piqûre : celle du chemin. 
J’y reviendrai.
Mais cela est une autre et nouvelle histoire. 
Ultreïa !

par Thierry BARRAS

par nos nombreux bénévoles et ce dans le 
strict respect des règles sanitaires, tant pour les 
bénévoles que pour les participants. 
Qu’ils en soient ici remerciés.
Pourquoi La Confrérie organise-t-elle cette Pourquoi La Confrérie organise-t-elle cette 
marche et ce VTT ? marche et ce VTT ?  
Vous ne le savez peut-être pas, mais les Sossons 
n’ont pas seulement vocation à défendre et à faire 
la promotion de notre bon breuvage sorti de la 
brasserie de L’Abbaye d’Orval. Les Confrères ont 
aussi une devise  : «  Fayez toudjou l’bin t’t-autou 
d’vou avu l’cûr lôrdge èt amitieû », qui se traduit 
par : « Faites toujours du bien autour de vous avec 
le cœur large et amitieux »
Depuis quelques années, nous consacrons 
plusieurs activités au profit d’actions sociales qui 
viennent en aide à des œuvres caritatives de la 
région (Gaume Franco-Belge). Grâce au travail 
et à la participation de tous, cette édition nous a 
permis de récolter près de 9000€ qui viendront 
gonfler la cagnotte de  notre prochain Sossons 
Social.
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Suite aux assouplissements du Codeco, la confrérie 
a pu tenir son assemblée générale annuelle le 
vendredi 11 juin à l’Ange Gardien.
Après le mot d’accueil de Georges, la confrérie a 
accepté que nos deux confrères Michel Tinant et 
Alex Zimmer deviennent honoraires.
Ensuite arriva le morceau qui d’habitude est le plat 
de résistance de la soirée, le rapport d’activités et 
le rapport financier, mais vu la période que nous 
venons de traverser cela fut moins dense. Ceux-ci 
furent acceptés par les membres présents.
Le renouvellement du Grand Conseil
Cette année, Philippe Brozak et Georges Théodore 
étaient sortants. Comme annoncé lors d’une de 
nos dernières réunions du Chapitre, notre Grand 
Maître Georges Théodore souhaitait ne pas se 
représenter au Grand Conseil. 
Seul, Philippe était candidat et il a été réélu. 
Félicitation à lui.
À l’issue de l’assemblée générale, notre maitre 
de cérémonies a dit quelques mots et remercia 
notre Grand Maitre Georges Théodore pour son 
implication et son travail au sein de la Confrérie et 
ce depuis le début.
La confrérie lui remit un cadeau ainsi qu’un 
bouquet de fleur pour son épouse.

1RE ACTIVITÉ POST COVID : 
NOTRE BBQ FAMILIAL
Ce samedi 18 septembre, le soleil était de sortie en 
même temps que la Confrérie des Sossons pour 
une visite de l’abbaye et de ses ruines. 
Notre guide, Claude que l’on ne présente plus, 
nous a fait (re)découvrir la maison des hôtes, 
les communs Abraham, la fontaine Mathilde et 
sa légende, les ruines anciennes et nouvelles, le 
musée en dessous de la basilique, et le jardin des 
plantes médicinales. Et tout cela avec un humour 
certain …. Merci Claude.
Petit jeu avec 3 questions :
1. Combien y a-t-il de maquettes présentes dans 
la maison des hôtes ?
2. Comment s’appelle l’artiste qui a réalisé la 
partition cistercienne ?
3. De quel siècle datent les ruines récemment 
découvertes ?
Les 4 premières personnes qui répondent 
correctement à ces 3 questions recevront un petit 
cadeau de la confrérie en envoyant leurs réponses 
à l’adresse : info@sossonsdorvaulx.be
Une fois la visite terminée, nous nous sommes 
retrouvés à la salle à Williers. Pour le repas, la 
confrérie a pu accueillir comme chaque année, 
les résidents de la Clairière de Florenville. Après 
l’apéro offert, le cochon à la broche et ses 
accompagnements préparés pour la soixantaine 
de convives fut servi pour le plaisir de tous. Dessert, 
café et fond musical, nous emmenèrent pour 
clôturer cette belle après-midi. 
Merci à tous et merci à celles et ceux qui ont permis 
que cette journée soit une réussite.

CONFÉDÉRATION CONSTRUCTION PROVINCE DE LUXEMBOURG

Pour sa journée de rentrée, la CCLLUX avait choisi Orval comme lieu de rencontre.  Les membres ont  
pu visiter la brasserie, les ruines et ensuite déguster le divin breuvage dans la halle. La Confrérie, par 
l’intermédiaire de Jean-Marie, fut contacté pour organiser un mini chapitre. 
Vu nos relations communes (feu André Roiseux et Marcel Schutz), nous ne pouvions qu’accepter. Lors de ce 
mini chapitre, orchestré par le Maître des Cérémonies et une première pour notre nouveau Grand Maitre, 
nous avons intronisé trois membres de la Confédération :
- Monsieur Marc Colson de Picard Construction à Tenneville et Administrateur CCLLUX
- Monsieur Frank Ganzer de Heinz Ganser SA à Eupen.
- Monsieur Joseph Thomassen de Thomassen et Fils à Visé. Président de la Confédération liégeoise.
Après avoir satisfait au test, ils ont reçu médailles et diplômes.
Bienvenus à eux parmi les Sossons.
La soirée s’est prolongée avec un service de plats régionaux (orvaliflette, touffaye, …) dans une ambiance 
musicale assuré par « The Straps » . Et bien sûr, tout cela avec un bon Orval …
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